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tins, confirme cette opinion et le diagramme moyen des analyses de

Spinner pour la vallée de La Brévine parle le même langage. Ainsi,
si le sapin rouge doit sa prédominance actuelle, dans nos forêts et sur
nos pâturages, à la main de l'homme, cet arbre a su prendre une place
importante dans nos parages, bien avant qu'on la lui assigne.

IX. Conclusions

L'étude qui précède n'apporte aucune subversion aux connaissances

acquises ailleurs sur les tourbières du Haut-Jura. Le peuplement végétal

actuel du marais des Pontins comprend toutes les espèces et toutes
les associations phytiques caractérisant cette formation postglaciaire
intacte. Les muscinées y sont nombreuses et variées, puisque quatre-
vingt espèces y ont été déterminées. La distribution des grains de pollen
aux différents niveaux des profils, correspond dans les grandes lignes
et même dans les détails, aux résultats d'analyses polliniques publiés
dans des études similaires. La succession de dominance des espèces
résineuses et feuillues est la même que dans les strates équivalentes
des autres tourbières du Haut-Jura.

La seule chose nouvelle est l'étude bryologique des espèces fossiles,

présentée parallèlement à la stratigraphie.
Le présent travail répond à l'intention d'apporter une modeste

contribution à l'étude géobotanique du pays.
Cela ne signifie nullement que les actes doivent se refermer

définitivement sur la tourbière des Pontins. Si des sondages ultérieurs avec
analyses bryologiques et polliniques ne peuvent guère amener de
modification à nos résultats, puisque les sondages n'ont négligé aucun endroit
de la tourbière, il n'en est pas de même du revêtement superficiel. Nous

n'ignorons pas que le bas-marais prépare l'installation du haut-marais
et que ce dernier, dans son évolution, suit un cycle régulier. Ce perpétuel

changement offre un champ très fertile aux observations et aux
recherches de différente nature et nous pensons que nos loisirs suffiront
à peine à nous permettre de saisir toutes les manifestations biologiques
qui caractérisent les tourbières. Mais... «est quondam prodire tenus,
si non datur ultra».

X. Commentaires du plan de la tourbière (page 95)

L'échelle du plan de surface est de ca. 1: 5700.

L'échelle des coupes est de ca. 1: 5700 pour les longueurs et 1: 570

pour les profondeurs.
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Les cotes de nivellement ont été relevées avec l'aide du géomètre
local, ce qui leur confère la précision désirable. Ces cotes donnent la
ligne supérieure des graphiques des coupes. La ligne inférieure est
fournie par le niveau de la marne rencontrée avec la sonde. La
différence, entre ces deux lignes, représente de ce fait, l'épaisseur de la
tourbe.

A chaque cote correspond un point de sondage, distant l'un de

l'autre de 25 m, ce qui donne une longueur de 1100 m pour l'axe
longitudinal et 350 m pour le plus grand axe transversal. L'axe longitudinal
traverse les trois parcelles; il est numéroté de 1 à 43. Le grand axe
transversal se situe à la limite des zones de Savagnier et des Pontins ;

il est numéroté de 44 à 58. Un autre axe a été tiré, sur la parcelle de

Savagnier, perpendiculairement au point 7; il est numéroté de 7a à 7d.
Le dernier axe transversal est tiré, sur le haut-marais de la Cerlière,
perpendiculairement au point 37; il est numéroté de 37 a à 37 g.

L'analyse pollinique, du profil complet de tous ces points de sondage,
a permis d'établir les coupes, occupant la partie inférieure du plan.
Ces coupes reflètent graphiquement les strates de dominance des

espèces résineuses et feuillues, représentées par des signes conventionnels,

du début de la formation de la tourbe, jusqu'à nos jours (voir
page 113 et suivantes).

Sur le plan de surface, figurant dans la moitié supérieure du dépliant,
le peuplement actuel est indiqué, également par les signes
conventionnels internationaux.

La zone de la Pérotte ne figure pas sur ce plan. Après l'exploitation,
le repeuplement est artificiel et les strates sont remuées. Par contre, il
a été tenu compte, dans la présente étude, de l'intérêt bryologique de

cette parcelle.
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